
 

Avant-propos 

Deux points de vue divergents sur Marie 

« Je te salue toi à qui une grâce a été faite ; le Seigneur est avec 
toi » (Luc 1:28). C’est en ces termes que l’ange Gabriel s’est adressé à une 
jeune fille vierge, Marie, en lui expliquant la grâce extraordinaire qui lui 
avait été faite : « Tu as trouvé grâce auprès de Dieu. Voici : tu deviendras 
enceinte, tu enfanteras un fils, et tu l’appelleras du nom de Jésus. Il sera 
grand et sera appelé Fils du Très-Haut » (Luc 1:29-32). 

« Je vous salue, Marie, pleine de grâce ; le Seigneur est avec vous ; 
vous êtes bénie entre les femmes et Jésus, le fruit de vos entrailles, est 
béni. Sainte Marie, Mère de Dieu, priez pour nous, pauvres pécheurs, 
maintenant et à l’heure de notre mort. Ainsi soit-il ». C’est en ces termes 
que le catholique invoque Marie, selon la liturgie catholique. 

Voilà résumée la divergence de point de vue entre la Bible et 
l’Église Catholique concernant Marie. Dans l’annonciation biblique, Marie 
reçoit la grâce ; dans la prière catholique, elle est invoquée comme dis-
pensatrice de grâce. Or, la première invocation de la Vierge enregistrée 
dans l’Histoire est celle de Ste Justine vers l’an 350. La prière liturgique à 
Marie, quant à elle, fut officiellement introduite sous sa forme actuelle 
seulement en l’an 1568. Voilà qui illustre bien la source de ces vues di-
vergentes sur Marie : la Bible, d’une part, et l’enseignement de la Tradi-
tion Catholique d’autre part.  

Je pense ici à une photo qui illustre bien ces différences. On y voit 
le Pape Jean-Paul II agenouillé devant une statue de la Vierge Marie à 
Fatima, où il s’est rendu pour la remercier pour sa survie après l’attentat 
dont il a été victime. Il y a deux façons possibles de considérer cette pho-
to. Pour les uns, c’est un exemple d’amour filial du chef des chrétiens 
envers la « Mère de Dieu » qui l’a protégé – exemple que le catholique 
est incité à imiter. Pour les autres, c’est une photo représentant le chef 
d’une institution religieuse en train de commettre le péché d’idolâtrie – 
action à ne surtout pas imiter !  

 Comme nous le verrons, Marie est, selon la Bible, une humble 
croyante, dévouée et soumise à son Seigneur. La Tradition Catholique, en 
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revanche, a développé au fil des siècles plusieurs doctrines à son sujet, 
encourageant une dévotion envers sa personne. Quatre dog-
mes, notamment, ont été formulés par l’Église Catholique. Ce sont des 
articles obligatoires pour la foi du catholique et ils ont favorisé le culte 
rendu à Marie. Ils sont définis par l’Église et imposés de manière officiel-
le : 

· Sa virginité lors de la naissance de Jésus, reprise dans le Symbole 
des Apôtres et le Credo de Nicée Constantinople (381). 

· La maternité divine de Marie, « Mère de Dieu », proclamée au 
Concile d’Ephèse en 431. 

· Son immaculée conception, selon laquelle elle a été préservée de 
toute atteinte du péché originel, proclamée en 1854. 

· Son assomption corps et âme au ciel, définie par le Pape Pie XII 
en 1950 (qui, en 1954, a aussi proclamé Marie « Reine du Ciel »). 

Quelle est la bonne attitude à adopter à l’égard de Marie que, pour 
citer ses propres paroles, toutes les générations ont appelée heureuse ? 
Comment faut-il considérer celle qui a reçu la vocation unique de mettre 
au monde le Seigneur Jésus-Christ ? Convient-il d’offrir un culte à celle 
qui, grâce à une intervention miraculeuse, a porté en son sein Celui qui 
devait apporter la révélation ultime de Dieu et opérer la rédemption de 
l’humanité ? 

Ces questions ne sont pas simplement théoriques ou théologiques : 
elles font ressurgir des émotions fortes à cause d’un attachement senti-
mental envers la personne de la vierge Marie inculqué dans le catholicis-
me. Il sera donc nécessaire de clarifier de manière objective quelle est 
l’attitude qui convient au chrétien voulant plaire à Dieu dans cet aspect 
de sa vie spirituelle. Pour ce faire, nous commencerons par un retour à la 
source de toute connaissance fiable au sujet de Marie : les écrits du Nou-
veau Testament. 


